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2 AUTRES NOUVELLES TETES A STOP SUICIDE, RENCONTRE AVEC FLORIAN IRMINGER 

BENEDICTE MAZEL & MARIE LIEVRE 

Les budgets de STOP SUICIDE sont limités ; la 
quantité de travail, elle, n’en connaît pas pourtant,, 
de limites ! Actuellement, grâce aux subventions 
publiques et aux nombreux dons et cotisations de 
tant de personnes généreuses, STOP SUICIDE 
emploie une équipe de trois personnes à 30, 20 et 
20 %, en plus d’un Comité et d’une Présidente ex-
trêmement active. Sans les bénévoles réguliers, 
notre travail serait pourtant impossible. 

Rencontre décontractée avec Marie LIEVRE * et 
Bénédicte MAZEL **, respectivement 21 et 25 ans, 
qui ont décidé de faire des stages à STOP SUICIDE. 
La première pour l’organisation du 10 septembre, la 
seconde pour appuyer la coordination. 

Du bureau, nous nous déplaçons dans le café Alegre 
de la Maison des Associations. L’entretien com-
mence par quelques blagues sur le fait que nos deux 
stagiaires ne pourront bientôt plus fumer dans ce 
restaurant… 

Stage à STOP SUICIDE ? 

Pourquoi faire un stage à STOP SUICIDE ? Marie et 
Bénédicte expliquent chacune un intérêt pour le 
sujet et avoir été séduite par la possibilité d’être 
entièrement impliquées dans l’équipe. Pour Marie, 
c’est également l’opportunité de valider son master 
et elle trouve le travail de STOP SUICIDE en adé-
quation avec sa conception personnelle sur le sujet. 
Elle précise aussi avoir eu de bons contacts avec 
Florian lors de son premier appel à STOP SUICIDE 
(rires de Bénédicte…). Bénédicte étant membre de 
STOP SUICIDE depuis fort longtemps apprécie la 
possibilité de faire un stage dans une équipe jeune 
et petite permettant des contacts directs et régu-
liers. Elle souhaite aussi acquérir de l’expérience 
(« moi aussi », précise Marie…). 

Ayant commencé leur stage le 18 février, Marie et 
Bénédicte apprécient de travailler dans une équipe 
soudée et avec une grande communication interne. 
Pour Bénédicte, ce sujet difficile nécessite cette 
ambiance positive et, au-delà des « heures de bu-
reau », la possibilité d’aller boire un verre (« il y a 
du bon vin dans le café en face ! ») ensemble ren-
force ce sentiment de proximité dans l’équipe et 
d’intégration. Marie approuve que la facile, rapide et 
grande intégration de chacune des deux est très 
positive depuis le 18 février. Elle aime aussi le fait 

qu’elles savent ne pas être là pour servir le café ou 
faire des photocopies, mais être pleinement inté-
grées dans l’équipe avec un réel apport. Chacune 
regrette toutefois que boissons et nourriture aient 
été abolit des séances de Comité… 

Qu’apporter à STOP SUICIDE ? 

Marie espère pouvoir mettre en pratique sa forma-
tion à STOP SUICIDE et apporter ainsi des connais-
sances supplémentaires ; Bénédicte doute de pou-
voir en faire autant (rires…). Bénédicte a surtout le 
souci de pouvoir être utile et de ne pas retenir 
l’avancée du bateau ; et elle espère pouvoir appren-
dre l’allemand (« c’est pas gagné » s’exclame Ma-
rie…). 

Bénédicte et Marie se réjouissent par ailleurs de 
l’Assemblée générale. « Mais qui vient ? » deman-
dent-elles en choeur. Et, Florian de répondre « on 
verra bien, en principe toutes et tous les membres 
devraient venir ». 

« Et Mister Suisse Romande viendra ? » s’inquiète 
Marie. Ni Bénédicte, ni Marie n’ont pu le rencontrer 
pour l’heure en effet. Et oui, l’Assemblée générale 
sera l’occasion de rencontrer Mr. Suisse Romande. 
« Youpiiiiiiiiii… » s’exclament Bénédicte et Marie ! 

 

* Marie LIEVRE, 21 ans, fait son stage à STOP 
SUICIDE dans le cadre de son master 2 en santé 
publique à l’Université de Lyon. Elle habite Évian 
et vient quatre jours par semaine à Genève tra-
vailler dans les locaux de STOP SUICIDE. Elle 
fait un stage au pôle sensibilisation et est en 
charge de l’organisation du 10 septembre. Pour 
la contacter : sensibilisation@stopsuicide.ch. 

** Bénédicte MAZEL, 25 ans, est en possession 
d’une licence de sciences politiques à 
l’Université de Genève. Elle habite Anières et 
travaille trois jours par semaine à STOP 
SUICIDE. Elle fait un stage au pôle coordination, 
en particulier liée aux programmes « mesures 
de protection » et « renforcement du réseau ». 
Pour la contacter : coordina-
tion@stopsuicide.ch. 
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